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Gaby Braun, mandatée par EuRegio Saarlorlux 
et la Maison de la Grande Région, propose des cours 
de luxembourgeois à la MJC de Villerupt le lundi 
de18h30 à 20h (niveau 3), de 20h à 21h30 (niveau 2) 
et le mercredi de 19h à 20h30 (débutants).
Une quinzaine de personnes sont présentes 
à chaque cours. La plupart ont un emploi 
au Luxembourg et de plus en plus d’employeurs exigent 
la pratique de la langue. De l’avis des stagiaires, « c’est 
plus difficile que l’allemand, mais c’est nécessaire ». 
La formation est validée en fin de cycle par un certificat.
Inscriptions à la MJC, tél. 03 82 89 90 14.

SOCIÉTÉ à la mjc de villerupt

Apprendre le luxembourgeois
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Comme chaque année, le Lions Club des Trois vallées 
organise la journée de la vue au lycée professionnel 
Saint-André, à Ottange. Cette opération se déroulera
jeudi 13 octobre, de 9h30 à 12h et de 13h30 à 17h30, 
dans les locaux du lycée. Seront proposés des examens 
gratuits de la vue effectués par les élèves de l’établisse-
ment.
Parallèlement sera organisée une collecte d’anciennes 
paires de lunettes. Au niveau mondial, le Lions Club 
international aide les populations défavorisées grâce 
à des dépistages gratuits et le don de lunettes.

SANTÉ à ottange

Journée de la vue au lycée
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Les élus ont pris connais-
sance, lundi soir lors du con-
seil municipal, du rapport sur

le prix et la qualité des services de
l’eau potable et de l’assainisse-
ment pour l’année 2015. « L’eau
destinée à la consommation
humaine et distribuée par la com-
mune de Villerupt s’est révélée, au
travers du contrôle sanitaire pro-
grammé par l’Agence régionale de
santé, conforme aux exigences de
qualité physico-chimique fixées
par le code de la santé publique,
et d’excellente qualité microbiolo-
gique », résume Tsamine Baba-
Ahmed, adjoint aux travaux.

Alain Casoni rajoute que les
situations de
crise ont été
bien gérées, en
rappelant une
suspicion de
contamination
bactériologique
en février 2015.
« Depuis ,  un
système de doubles prélèvements
simultanés doit être mis en
place. »

Des traces de polluants
dans le puits 417

Le rapport pointe la présence
occasionnelle de traces de tétra-
chloréthylène – un solvant très
répandu dans l’industrie – dans le
puits 417, l’un des quatre sites de
pompage de la ville. « Ce sont des
traces qui apparaissent régulière-
ment dans ce puits, depuis de très
nombreuses années. C’est un ves-
tige de l’histoire industrielle
locale, nuance le maire, qui rap-
pelle que les quantités relevées –

0,05 µg/l – sont en deçà du seuil
jugé à risque par l’ARS, soit
0,10 µg/l. »

Ce qui n’empêche pas César
Tullii (opposition), de jeter un
pavé dans la mare – le puits 417
pour le coup – et demander pure-
ment et simplement la fermeture
de ce dernier. « Qui peut dire
aujourd’hui qu’un taux de
0,05 µg/l de perchloréthylène
(l’autre nom du tétrachloréthy-
lène, N.D.L.R.) n’est pas dange-
reux pour la santé ? Par mesure de
précaution, il me semblerait judi-
cieux de fermer le puits et d’atten-
dre deux ou trois ans avant de
procéder à de nouvelles analyses,

suggère - t - i l ,
avec son franc-
parler habituel.
En plus, je ne
crois pas que
ça gênerait la
Lyonnaise des
E a u x  p u i s -
q u ’ e l l e  n e

pompe pas grand-chose à cet
endroit. »

Alain Casoni reste intraitable :
« Le juge de paix reste l’ARS. On
peut toujours s’amuser à partir
d’une trace pour faire monter la
polémique. Je préfère prendre note
du taux relevé, en nette diminu-
tion d’année en année et, qui plus
est, dilué entre la pompe et le
consommateur. D’ailleurs, aucun
organisme agréé n’est en mesure
d’affirmer que des traces de per-
chloréthylène subsistent au robi-
net. » Le conseil municipal a pris
acte du rapport annuel.

Textes : M. S.

POLITIQUE conseil municipal à villerupt

Qualité de l’eau : 
les voyants sont au vert

En 2015, l’eau distribuée à Villerupt est restée conforme aux normes réglementaires
pour les substances indésirables et toxiques. Seule une mesure préventive de restriction
de consommation avec distribution de bouteilles d’eau en mairie a été prise en février,

durant trois jours, en attendant la contre-analyse, qui s’est révélée conforme. Photo archives Samuel MOREAU

D’Alain Casoni, en
réponse aux menaces de

mort reçues par un de ses
adjoints, Pierrick Spizak,
également président du

groupe local de l’Associa-
tion France-Palestine soli-
darité (AFPS). En cause :

la cérémonie visant à faire
du prisonnier palestinien

Marouane Barghouti le
citoyen d’honneur de la
Ville de Longlaville (lire

RL du 1er octobre).

la phrase
« Pierrick a tout

le soutien de
notre groupe et

le mien à titre
personnel. »

Sadia Haddadi et Zachary 
Hamchaoui, conseillers muni-
cipaux du groupe "Solidarités 
et dynamisme", ont respective-
ment été remplacés par 
Murielle Fiorucci-Compagnone 
et Bernard Covarel. 
« Tous deux ont été con-
traints à la démission afin de 
se consacrer pleinement et 
réglementairement à leurs 
activités professionnelles au 
sein des services de la Ville », 
a commenté le maire, Alain 
Casoni.

Deux nouveaux 
conseillers

« Aucun organisme 
agréé n’est en mesure 

d’affirmer 
que des traces 

de perchloréthylène 
subsistent au robinet. »

L’Association intermédiaire du
Pays-Haut (AIPH) et Valo,

une PME implantée sur le terri-
toire du Val de Fensch, en
Moselle, qui propose une gamme
de prestations de nettoyage,
dératisation, désinsectisation et
gestion des déchets, ont signé
une convention de partenariat.

L’AIPH, ancrée sur le Pays-
Haut, travaille avec l’ensemble
des structures d’insertion du
département et les partenaires
associatifs. Son objectif est de
garantir la continuité et la globa-
lité de l’accompagnement pro-
posé.

Pour ce faire, l’AIPH met à dis-
position des salariés autonomes
sur leur poste de travail dans
plusieurs champs d’intervention :
auprès de particuliers (jardinage,
ménage, repassage, couture, bri-
colage, travaux d’intérieur ou
extérieur…), auprès d’entrepri-
ses, d’associations, collectivités
locales (nettoyage des locaux,
manutention, entretien d’espaces
verts, agents administratifs…).

« Le but recherché est d’aider la
personne à lever les principaux
freins à la progression profession-
nelle et à trouver des solutions

aux problématiques sociales
identifiées (gestion financière, 
aide à la mobilité, accès aux
soins…) », indique son président
Guillaume Petitclair. Un accom-
pagnement qui se caractérise
notamment par des entretiens
individuels entre le conseiller en
insertion professionnelle (CIP) et
la personne en insertion.

L’entreprise d’insertion Valo est
engagée depuis 2000 dans une
démarche de Responsabilité
sociétale des entreprises (RSE).
Dans ce contexte, elle offre des
services innovants de gestion de
déchets en sélectif pour atteindre
des performances élevées de recy-
clage et valorisation.

La convention signée a plu-
sieurs objectifs : permettre une
continuité des parcours d’inser-
tion par des passerelles entre
l’AIPH et Valo, et développer la
prestation « collecte de déchets
type DIB » sur le nord du Pays-
Haut.

Cette collaboration permettra à
l’AIPH de bénéficier de l’expertise
de Valo dans la collecte et le tri
des déchets, notamment grâce à
une formation de ses salariés en
insertion.

VILLERS-LA-MONTAGNE

(De gauche à droite) Aurélie Clarenn (directrice de Valo’tti),
Philippe Lerouvillois (Valo), Guillaume Petitclair (AIPH)

et Marie-Claire Simonnot (chargée de développement de
l’emploi et des territoires Briey Longwy de la Direccte Grand Est).
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Une convention pour 
faciliter l’insertion
Une convention a été signée entre l’AIPH et Valo 
pour permettre une continuité des parcours 
d’insertion par des passerelles entre les deux entités.

La Ville de Villerupt a adhéré au Sivu Chenil
Jolibois en 2001. L’arrêté préfectoral du 3 août
2016 a transformé le Syndicat intercommunal
à vocation unique en syndicat mixte.
« Aujourd’hui, les services attendus par ce
syndicat ne sont plus dispensés, déplore Mar-
tine Chillotti, adjointe aux finances. Et parti-
culièrement pour les chats errants. Les appels
téléphoniques lancés par les représentants de
la Ville auprès du syndicat restent sans
réponse. Le dysfonctionnement du service a été
signalé au président du syndicat par courrier
et des solutions lui ont été proposées afin de
rendre performant le service attendu. Aucune
réponse n’a été apportée à nos requêtes. »

Aujourd’hui, il apparaît donc nécessaire que
la Ville se dirige vers une autre structure.
« C’est très compliqué pour quitter le syndicat
mixte, déplore Alain Casoni. Un retrait à
l’amiable n’est pas envisageable. Puisque la
commune a cédé sa compétence au syndicat,
elle en est dessaisie et ne peut la transférer à
une autre fourrière tant qu’elle ne l’a pas
reprise. La commune pourrait donc unique-
ment se retirer si elle adhère à une autre
structure portée par l’EPCI (établissement
public de coopération intercommunale) dont
elle dépend. » Or la Communauté de commu-
nes du Pays-Haut Val d’Alzette ne souhaite
pas y donner suite pour le moment. « On ne

peut pas continuer à adhérer au syndicat, que
l’on paie alors que le service n’est pas rendu,
soulève Sandro Di Girolamo (majorité). N’y
a-t-il aucun moyen légal pour en sortir ? »
« Villerupt verse 9600 € annuels, ce qui en fait
un des plus gros financeurs. Les autres commu-
nes adhérentes vont freiner des quatre fers »,
estime Laura Ragugini (majorité).

À l’unanimité moins deux abstentions, le
conseil émet un avis favorable sur le retrait de
la Ville au syndicat mixte du chenil du Jolibois
et demande au comité syndical du Jolibois de
statuer sur le retrait de Villerupt. « Souhaitons
que cette délibération agisse comme un signal
d’alarme », espère Alain Casoni.

Chenil du Jolibois : une sortie compliquée

Le rapport annuel est affirmatif : la
qualité de l’eau distribuée à Villerupt 
est conforme aux exigences fixées 
par le code de la santé publique.

Pharmacie
Villerupt : 

pour connaître la pharmacie 
de garde, 
s’adresser au 3237. 

URGENCES 

Ordures 
ménagères

Villerupt. – Le conseil d’admi-
nistration du Syndicat mixte des
ordures ménagères se réunira
mercredi 5 octobre, à 17h, en
mairie.

Un groupe de cinquante enseignants allemands
du Centre d’éducation civique du Land de Hesse et
du centre de documentation du nazisme de Rhéna-
nie-Palatinat et du camp de concentration d’Ostho-
fen, a participé à un voyage éducatif de quatre jours
sur les traces laissées par les nazis sous l’occupation
allemande dans le Grand Est.

Ils étaient encadrés par Uwe Bader, qui a déjà
visité le camp de Thil. Il précise : « 300 détenus du
camp de Thil avaient été transférés pendant la
Seconde Guerre mondiale dans les camps de Ostho-
fen et Hinzert, en Rhénanie, pour participer à la
construction des fusées V1 et V2 ».

Emmanuel Mittaut, membre de l’Association pour
la mémoire et la reconnaissance du camp de Thil, a
rappelé aux Allemands l’origine du camp, un lieu
idéalement placé, selon les nazis, pour la construc-
tion des avions, grâce à son réseau ferroviaire bien
aménagé et la proximité de la Moselle annexée. Les
participants ont pu se faire une idée sur les huit
baraquements et l’infirmerie du camp de Thil, grâce
à la maquette réalisée en 1946 par Ubaldo Marinelli
à partir de photos.

Ils ont salué les travaux effectués par la municipa-
lité de Thil pour préserver le devoir de mémoire, avec
la réalisation de la Crypte et du Sentier de mémoire.

THIL

Des enseignants allemands 
en visite à la crypte

Le concours d’agility organisé
par le Club canin de Tiercelet
s’est déroulé toute une journée,
au lieu-dit Bouverd.

Cette compétition est prisée :
130 chiens accompagnés de
leurs maîtres sont venus de
toute la région, certains même
du Luxembourg et de Belgique.

Laurent Guénot, président du
club local, souligne l’impor-
tance du concours : « Plus que
les résultats, les propriétaires
cherchent avant tout à amélio-
rer leur relation avec leur chien
en lui offrant un moment agréa-
ble partagé ensemble, car le
maître court autant que son ani-
mal. Toutes les races sont autori-
sées. Les chiens sont classés en
quatre catégories, A, B, C ou D

selon leur hauteur au garrot. Il
faut toutefois que l’animal sache
obéir aux ordres de son maître,
sans laisse, sans collier et sans
contact ».

Les juges, Patrick Garçon et
Manuel Alff, ont surveillé de
près les parcours. Par exemple,
l’animal ne doit pas faire tomber
ou éviter un obstacle, il doit être
concentré pour répondre aussi-
tôt aux ordres de son maître, car
la vitesse d’exécution est prise
en compte pour le résultat final.
Trois fautes commises sont éli-
minatoires.

Les parcours étaient différents
selon les catégories. Ils étaient
composés de plusieurs obsta-
cles, des haies, des tunnels, des
bascules, des slaloms…

TIERCELET

Le juge a surveillé de près le parcours des chiens,
comme ici le passage d’une planche à bascule. Photo RL

130 chiens complices 
de leurs maîtres

Le giratoire situé entre Tressange et Bure a été officiellement
inauguré. Cet ouvrage a coûté 304 000 €, subventionné à 44 % par
le conseil départemental de la Moselle. « Le solde représente un gros
effort financier pour la commune mais ce rond-point, utile actuelle-
ment, deviendra indispensable quand le pôle scolaire sera construit
à proximité », a précisé le maire, Denis Schitz. Il permet déjà de
faciliter la sortie de la rue du Cimetière et de la nouvelle route qui
rejoint le lotissement des Arbrisseaux. Le gazon sera ensemencé
très prochainement.

TRESSANGE

Denis Schitz, les adjoints et les représentants des entreprises ont
inauguré l’ouvrage routier. Photo RL

Un nouveau giratoire La visite 
commentée 
du camp 
de Thil 
a suscité 
l’intérêt 
des 
enseignants 
allemands 
des Länder 
de Hesse 
et de 
Rhénanie-
Palatinat. 
Photo RL

Loto du Tennis-club
Un loto est organisé par le Tennis-club de Villers-la-Montagne

dimanche 9 octobre, de 14h30 à 18h, salle des sports. À gagner :
des bons d’achats de 80, 100, 150, 200 et 1 000 € (carton plein) et
20 € (une ligne), 40 € (deux lignes), 60 € (trois lignes).

Sur place : loterie, buvette et petite restauration. 1,50 € le carton.
Réservations au 06 79 16 60 50 ou au 06 20 25 18 22.

RLC en assemblée
Laix. – L’assemblée générale

de l’association RLC se dérou-
lera samedi 22 octobre, à partir
de 18h, à la salle de l’ancienne
école.

Brioches 
de l’amitié

Crusnes .  –  Ce  samed i
8 octobre, des bénévoles
d’associat ions crusnoises
sillonneront les rues des cités et
du village afin de vendre les
Brioches de l’amitié à 5 € pièce,
le matin à partir de 10h, l’après-
midi à partir de 14h.

Cette opération est une
œuvre philanthropique destinée
à venir en aide aux enfants et
adultes handicapés mentaux de
Meurthe-et-Moselle.

À NOTER

Cours de judo
Errouville. – Des cours sont

dispensés par le Judo-club du
thillois pour les enfants âgés de 4
à 14 ans (avec possibilité pour les
plus de 14 ans d’aller sur Thil), du
5 octobre au 28 juin, les mercre-
dis de 17h à 18h15, salle polyva-
lente. Contact : 06 82 20 02 51.


